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Le dimanche impérial, qui 
s’est déroulé le 12 octobre 

2025 sous le soleil à Rambouil-
let, a de nouveau été un grand 
succès.

Cet événement a été le fruit  
d’une véritable coopération 
entre la ville de Rambouillet 
qui organisait une exposition et 
des animations au palais du roi 
de Rome, le Centre des monu -
ments nationaux qui proposait 
un parcours immersif dans les 
salons et les jardins du château, 
et la Bergerie nationale qui avait 
recomposé un village des mé -
tiers d’antan dans la cour impé -
riale. Cette manifestation est un 
bel exemple de mise en valeur 
du Domaine national de Ram -
bouillet.

Une longue préparation

�/�D�� �U�«�5�H�[�L�R�Q�� �V�X�U�� �O�H�� �F�R�Q�W�H�Q�X�� �G�H��
cette journée a débuté dès la 
�4�Q�� �G�H�� �O���D�Q�Q�«�H�� ������������ �/�H�� �F�K�R�L�[��
de faire appel au comédien et 
metteur en scène Christophe 
Leray qui a incarné Napoléon 
durant toute cette journée, s’est 
très vite imposé pour donner 
�X�Q�� �4�O�� �F�R�Q�G�X�F�W�H�X�U�� �H�Q�W�U�H�� �O�H�V�� �G�L�I-
férents lieux. Le recours a des 
comédiens professionnels qui 
animaient des intermèdes théâ -
tralisés a été un véritable atout 
pour les visiteurs qui ont pu ap -
prendre beaucoup d’anecdotes 
sur Napoléon, Marie-Louise, le 
roi de Rome et les mérinos de 
Rambouillet. Sans compter sur 
la possibilité de discuter avec 
l’empereur en personne !

�8�Q�H���P�X�W�X�D�O�L�V�D�W�L�R�Q���H�]�F�D�F�H

Cette manifestation commune 
a nécessité de mutualiser la 
communication, l’animation et 
la billetterie pour les personnes 
�V�R�X�K�D�L�W�D�Q�W���H�•�H�F�W�X�H�U���O�H���S�D�U�F�R�X�U�V��
complet. 

Forts de cet exemple, les trois 
organismes travaillent actuelle -
ment à développer de nouvelles 
�R�•�U�H�V���� �D�X�W�R�X�U�� �G�H�V�� �Q�R�P�E�U�H�X�[��
�D�W�R�X�W�V�� �T�X���R�•�U�H�� �O�H�� �'�R�P�D�L�Q�H�� �Q�D-
tional de Rambouillet : histoire 
et architecture, espaces natu -
rels et biodiversité, visite de 
nombreux dirigeants, etc.

Rendez-vous avec Napoléon à la Bergerie impériale et son village d’artisans (reconstitution par la Société napoléonienne du Pays de Montereau)

Elisabeth Lescoat - Directrice de la Bergerie nationale

Le dimanche impérial
UN BEL EXEMPLE DE COOPÉRATION TERRITORIALE

VILLE DE RAMBOUILLET, LE CENTRE DES MONUMENTS NATIONAUX ET LA BERGERIE NATIONALE

Le vendeur de coco

Intermède théâtralisé « Bonjour, monsieur le Directeur ! »

Charles Germain Bourgeois, directeur de la Bergerie, incarné par un comédien, dévoile 
tout sur les ambitions de l’Empereur pour l’amélioration de la qualité de la laine produite

en France et le fonctionnement de la ferme de Rambouillet, unique en son genre.Le coco, appelé aussi à ses débuts tisane, est une boisson rafraîchissante.
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coopération internationale, les 
�M�H�X�Q�H�V���R�Q�W���«�W�«���L�Q�Y�L�W�«�V���¢���U�«�5�«�F�K�L�U��
à leur position personnelle et à 
exprimer les raisons pour les -
quelles ils souhaitaient - ou non 
- partir à l’étranger.

Les principales motivations pour 
partir, évoquées par les partici -
pants sont les suivantes :
• découvrir une autre façon de 
travailler (fonctionnement, orga -
nisation),
• visiter une région ou un pays 
(culture, mode de vie, paysage...)

• apprendre ou progresser dans 
une langue étrangère,
• avoir une expérience profes -
sionnelle valorisable.
Le principal frein mentionné est 
la barrière de la langue.

Pour clôturer l’événement, Eli -
sabeth Lescoat, directrice de la 
Bergerie nationale, Isabelle Ja -
nin, directrice du Pôle formation, 
et Sylvie La Mantia, responsable 
du département Agricultures & 
�W�U�D�Q�V�L�W�L�R�Q�V�����R�Q�W���U�«�D�]�U�P�«���O���H�Q�J�D-
gement de la Bergerie nationale 
dans la coopération internatio -
nale. 

Elles ont encouragé les jeunes à 
�S�D�U�W�L�U�� �H�Q�� �P�R�E�L�O�L�W�«�� �S�R�X�U�� �S�U�R�4�W�H�U��
�G�H���F�H�W�W�H���R�S�S�R�U�W�X�Q�L�W�«���R�•�H�U�W�H���S�D�U��
l’établissement.

Marie-Laure Weber a remis les 
documents Europass aux ap -
prentis et aux membres du per -
sonnel partis en mobilité. Cette 
initiative de l’Union Européenne 
�Y�L�V�H�� �¢�� �D�L�G�H�U�� �O�H�V�� �E�«�Q�«�4�F�L�D�L�U�H�V�� �G�X��
programme à valoriser les com -
pétences acquises pendant leur 
mobilité.

Le 14 octobre 2025, une cin-
quantaine d’apprentis et 

plusieurs membres du per-
sonnel se sont réunis, dans le 
cadre des #Erasmusdays, pla-
cés cette année sous le thème 
des valeurs européennes.

Cette journée avait pour ob -
jectif de faire découvrir le 

programme Erasmus+, une ex -
périence unique pour élargir 
ses horizons et gagner en auto -
nomie.

Les jeunes, répartis en six ate -
liers tournants, ont pu s’infor -
mer sur ce programme, échan -
ger avec des apprenants et des 
membres du personnel qui ont 

déjà eu la chance de partir en 
mobilité. Ils ont joué à un jeu de 
cartes dans le but de les sensi -
biliser à la citoyenneté et aux 
�Y�D�O�H�X�U�V�� �H�X�U�R�S�«�H�Q�Q�H�V���� �(�Q�4�Q���� �L�O�V��
se sont exprimés sur les raisons 
qui les motivaient à partir et les 
freins qui les empêchaient de se 
lancer.

Des témoignages
Erasmus + inspirants

Quatre apprenties en bac pro 
CGEH ont partagé leur expé -
rience de mobilité de deux se -
maines dans des écuries en 
Allemagne. Tiphaine et Léa ont 
été accueillies à Hasenhof Aus -

bildungsstall, tandis que Jade 
et Eve étaient à BB Sporthorses 
GmbH. Elles ont raconté le dé -
roulement du voyage, le stage 
en lui-même, leur quotidien, les 
visites culturelles… 

Patricia Viteaux, coordinatrice 
des BTS, a présenté les stages 
réalisés à la ganadería Puerta 
del Cielo, en Espagne, par trois 
apprenties en BTS. Christian 
Peltier, membre du personnel, a 
également témoigné de sa mo -
bilité au Danemark.

Ces récits concrets ont suscité 
de nombreuses questions et 
donné envie à plusieurs appren -
tis de tenter l’aventure à leur 
tour. 

De nouveaux ateliers pour 
l’édition #ErasmusDays 2025

Caroline Le Dylio, formatrice, a 
animé un atelier de jeu de cartes 
fourni par l’agence Erasmus +. 
Les participants ont pris part 
activement à ce jeu de ques -
tions-réponses portant sur le 
programme Erasmus+, l’Europe 
et ses valeurs.

Au cours de l’atelier animé par 
Marie-Laure Weber, référente 

Atelier 6 : Expression des jeunes sur les motivations et les freins au départ

Marie-Laure Weber - Référente Coopération internatio-
nale - Département Agricultures et Transitions

Les ErasmusDays 2025
UNE OPPORTUNITÉ POUR DÉCOUVRIR LA MOBILITÉ EUROPÉENNE

Atelier 2 : Témoignages BTSA - Espagne Atelier 3 : Témoignages personnel - DanemarkAtelier 5 : Jeu de cartes autour de l’Europe

Atelier 1 : Témoignages des Bac pro CGEH - Allemagne

Atelier 4 : Information Erasmus+
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Et une fois de plus grand suc-
cès avec ses 6500 visiteurs.

Cette année, il fallait stopper 
un virus qui s’était propagé sur 
la ferme et avait rendu malade 
l’ensemble de nos animaux. 
�'�H�V�� �¬�W�U�H�V�� �P�D�O�«�­�T�X�H�V�� �D�Y�D�L�H�Q�W��
pris leur place et on attendait 
des visiteurs une aide pour 
trouver la potion magique sal -
vatrice.

Retour en  arrière

Historiquement, ces vacances 
faisaient suite à des animations 
scolaires.
Tout est parti du beurre que 
nous faisons en journée théma -
tique.
Un jour, un animateur avec 
ses élèves a simplement rajou -
té quelques grains de sel dans 
la crème pour motiver les en -
fants au barattage en leur fai -

sant croire qu’il s’agissait d’une 
poudre magique qui transforme 
la crème en beurre.
Et là, subitement tous les en -
�I�D�Q�W�V�� �R�Q�W�� �U�H�G�R�X�E�O�«�� �G���H�•�R�U�W�V�� �H�W��
surtout ont grandement ap -
précié leur réussite dans cette 
recette faussement magique. 
Vous avez deviné que c’est l’ac-
tion de battre la crème qui la 
transforme en beurre et non 
pas la présence de sel.

L’idée a germé

De là est parti l’idée de « c’est 
pas que sorcier » : développer 
l’imagination des enfants en 
rendant magiques des choses 
qui s’expliquent de façon scien -
�W�L�4�T�X�H��
L’équipe des animateurs s’est 
mise au travail et a imaginé 
�O���H�[�L�V�W�H�Q�F�H���G�H�V�������P�D�L�V�R�Q�V���R�X���P�D-

gie et réalité agricole se mêlent.
�&�H�V�������P�D�L�V�R�Q�V���Y�H�U�V�L�R�Q���+�D�U�U�\���3�R-
tter sont «Serre de coq, Verre de 
lait, Sabotard et Onglondor».
Nous avons pu ainsi décliner et 
mettre en valeur à la fois nos 
productions agricoles et nos 
animaux.

Le lien avec l’agroécologie

Dans la maison «Serre de coq», 
nous parlons des races de 
poules locales, de l’alimentation 
produite sur place des gallina -
cées, de la formation de l’œuf 
dans la poule…
Dans la maison «Verre de lait», 
ce sont souvent les composants 
du lait qui sont mis en avant 
ainsi que le bien-être de nos 
vaches.
Dans la maison «Sabotard», 
c’est notre Percheron GASTON 

Frédéric Drieux - Responsable de la ferme pédagogique

« C’est pas que sorcier  » 
RETOUR SUR LES ANIMATIONS VACANCES DE LA TOUSSAINT

qui est à l’honneur, étant l’ani -
mal le plus lourd et le plus fort 
de la ferme. Nous parlons de 
traction animale.
Et dans la maison «Onglondor», 
bien évidemment, nos moutons 
Mérinos ainsi que les qualités 
de la laine sont valorisés.

Le travail des animateurs
immense et magique !

Il fallait travailler le lien entre 
tous ces éléments : on a mis 
alors dans la même marmite nos 
productions agricoles, nos ani -
�P�D�X�[���� �O���D�S�S�U�R�F�K�H�� �V�F�L�H�Q�W�L�4�T�X�H����
Halloween et l’univers d’Harry 
Potter… et en découle depuis 8 
ans des animations chaque an -
�Q�«�H���G�L�•�«�U�H�Q�W�H�V��

Le bilan 2025

Le retour de nos visiteurs (via 
�Q�R�V���4�F�K�H�V���G���«�Y�D�O�X�D�W�L�R�Q���H�W���O�H�V���U�H-
tours Funbooker) nous encou -

rage à continuer ce thème car 
cela est devenu une institution 
sur notre ferme pédagogique 
comme bien évidemment Noël 
et la chasse aux œufs.
�/�D�� �Y�U�D�L�H�� �G�L�•�«�U�H�Q�F�H�� �D�Y�H�F�� �O�H�V��
autres sites touristiques, c’est 
notre volonté et notre approche 
« projet d’établissement » c’est-
à-dire que l’on peut à la fois 

s’amuser et comprendre des no -
tions agroécologiques comme 
les vertus de la laine, le bien-être 
animal, les notions d’agriculture 
biologique, l’autonomie alimen -
taire des animaux…
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Le dimanche 14 décembre 
2025

LE MARCHÉ DE NOËL DE 
LA BERGERIE • DE 10H À 18H

La ferme de la Bergerie vous in -
vite à son marché de Noël, l’un 
des plus prisés de la région !

�5�H�Q�F�R�Q�W�U�H�]�� �S�O�X�V�� �G�H�� ������ �H�[�S�R-
sants artisanaux professionnels 
locaux et découvrez leurs pro -
�G�X�L�W�V���I�H�U�P�L�H�U�V���H�W���D�U�W�L�V�D�Q�D�X�[�K��

�����'�H�V���S�U�R�G�X�L�W�V���G���D�U�W�L�V�D�Q�D�W���G���D�U�W�K����
bijoux, luminaires, bougies, 
livres, vêtements, cosmétiques, 
objets décoratifs en laine, tissus 
ou céramique...

���� �'�H�V�� �S�U�R�G�X�L�W�V�� �G���D�O�L�P�H�Q�W�D�W�L�R�Q�K����
fromages, macarons, chocolats, 
bières, vins, champagnes, foie 
gras, miel, plantes et tisanes, 
gourmandises...

Et pour la plus grande joie des 
petits (et des grands), le Père 
Noël sera de passage au mar -
ché vers 16h !

Et aussi, des tours en calèche 
dans le domaine de Rambouillet 
�������� �P�L�Q�� �H�Q�Y�L�U�R�Q���� �D�Y�H�F�� �S�O�X�V�L�H�X�U�V��
départs dans l’après-midi :
• 3 € par personne - Gratuit pour 
les moins de 3 ans
• Réservation sur place

Restauration possible au Mé -
rinos café de la Boutique de la 
Bergerie.

À ne pas manquer !
Concert avec 40 choristes !
�'�H�������K�������¢�������K���������Y�H�Q�H�]���«�F�R�X-
ter le Chœur Sospiri dirigé par 
Stéphane Ung, chef de Chœur 
du Conservatoire de Rambouil -
let.

Entrée libre et gratuite pour le 
marché et le circuit de visite de 
la ferme !

Infos / Contact
animation@bergerie-nationale.fr
����������������������������

ANNONCE DES ÉVÈNEMENTS DE NOËL 
Le Marché de noël, La Bergerie fête noël

Tous les jours des vacances du 
samedi 20 décembre 2025 

au dimanche 4 janvier 2026
(Fermeture les 25 déc. et 1er jan.)

LA BERGERIE FÊTE NOËL !

La mère Noël et ses lutins se 
sont encore surpassés pour 
vous concocter un beau pro -
gramme en compagnie des ani -
maux de la ferme de la Berge -
rie avec des animations de Noël 
pour toute la famille !

Cette année, lors de la visite de 
la ferme, nous vous proposons 
de venir découvrir dans une am -
biance chaleureuse les animaux 
de la ferme mis en scène dans 
un espace décoré de mille et une 
lumières.

Vous pourrez caresser nos 
chèvres et observer nos belles 
poules et les belles oreilles de 
nos lapins. Tous ces animaux 
sont placés dans des enclos sé -
curisés et joliment décorés.

Les lutins vous invitent égale -
ment dans leur forêt de sapins 
de Noël pour des activités ma -
nuelles avec la laine.

Et pour la plus grande joie des 
petits (et des grands), la Mère 
Noël sera de passage à la Berge -
�U�L�H���G�X���������D�X���������G�«�F�H�P�E�U�H����

Et aussi, le lutin cocher vous 
proposera des tours en calèche 
dans le domaine de Rambouillet 
�������� �P�L�Q�� �H�Q�Y�L�U�R�Q���� �D�Y�H�F�� �S�O�X�V�L�H�X�U�V��
�G�«�S�D�U�W�V���O�H�V�� �D�S�U�ª�V���P�L�G�L�� �G�X�� ������ �D�X��
23 décembre • 3 € par personne 
- Gratuit pour les moins de 3 
ans • Réservation sur place lors 
de l’achat du billet d’entrée à la 
ferme.

Pour les jeunes Rambolitains de 
moins de 12 ans, l’entrée à la 
ferme est gratuite !

Les animations de noël
sur la ferme

• Les animaux de la ferme mis en 
scène pour Noël !
• Rallye de Noël à la recherche 
du lutin farceur

���� �����K������ ���� �Y�L�V�L�W�H�� �G�«�F�R�X�Y�H�U�W�H�� �G�H�V��
moutons
���������K�����������D�F�W�L�Y�L�W�«���O�D�L�Q�H���G�D�Q�V���O���D�W�H-
lier forêt des lutins
• Vers 16h : traite des vaches

Et aussi...
• Rencontre avec la Mère Noël 
�G�X�� �V�D�P�H�G�L�� ������ �D�X�� �P�D�U�G�L�� ������ �G�«-
cembre
• Petits tours en calèche dans le 
�G�R�P�D�L�Q�H���G�H���5�D�P�E�R�X�L�O�O�H�W�����������P�L�Q��
�H�Q�Y�L�U�R�Q�V�����G�X���������D�X���������G�«�F�H�P�E�U�H��
(3 € par personne • Gratuit - de 
3 ans)

Horaires détaillés
�%�L�O�O�H�W�W�H�U�L�H���G�H�������K���¢�������K
�$�Q�L�P�D�W�L�R�Q�V���G�H�������K���¢�������K
Fermeture de la ferme à 18h

Tarifs
�$�G�X�O�W�H��������������
�(�Q�I�D�Q�W���������¢���������D�Q�V����������������
Moins de 3 ans : gratuit
Rambolitains -12 ans : Gratuit !

Infos / Contact
animation@bergerie-nationale.fr
����������������������������



Appui & Innovations

���� 11

Du 21 au 23 octobre 2025, 
les directeurs d’exploita-

tion agricole (DEA) et directeurs 
d’ateliers technologiques (DAT), 
ainsi que la communauté édu-
cative qui s’appuie sur ces 
plateaux techniques, se sont 
retrouvés à Valence pour les 
13es Rencontres nationales des 
exploitations agricoles (EA) et 
ateliers technologiques (AT) de 
l’enseignement agricole.

Organisées par la Bergerie na -
tionale, en partenariat avec les 
établissements de la région Au -
vergne-Rhône-Alpes, ces ren -
contres ont constitué un temps 
�I�R�U�W�� �G���«�F�K�D�Q�J�H�V���� �G�H�� �U�«�5�H�[�L�R�Q�� �H�W��
de prospective autour du thème 
: « Innovation, organisation et 
évolution du travail : des leviers 
pour des exploitations et ate -
liers durables ».

Des participants engagés 
pour améliorer

les conditions de travail

�3�U�ª�V�� �G�H�� �������� �S�D�U�W�L�F�L�S�D�Q�W�V�� �'�(�$����
DAT, personnels de direction, 
personnels d’appui, partenaires 
et intervenants se sont réunis 
pour partager leurs expériences 
�H�W�� �U�«�5�«�F�K�L�U�� �H�Q�V�H�P�E�O�H�� �¢�� �O���«�Y�R�O�X-
tion et à l’organisation de leurs 
missions.

Au cœur des échanges : la ges -
tion parfois complexe des inter -
faces entre la production agri -
cole, la dimension pédagogique 
et les projets expérimentaux.
Les participants ont échangé 
sur leurs pratiques, leurs mo -
des d’organisation collective et 
les innovations managériales 
permettant d’optimiser les 
temps de travail, la coordination 
des équipes et l’intégration des 
projets pédagogiques dans les 
contraintes de la production.

Ateliers, visites, regard de 
chercheur, témoignages :  

trois jours riches et inspirants

Les trois journées ont alterné 
plénières inspirantes, ateliers 
thématiques et visites de ter -
rain.
Les participants ont pris part à 
deux séries d’ateliers portant 
sur le management, ainsi que 
sur les enjeux techniques et 
économiques et les nouveaux 
partenariats à construire.
Des visites d’exploitations lo -
cales ont permis d’illustrer 
concrètement les démarches de 

transition engagées dans la ré -
gion drômoise.

Xavier Coquil (INRAe Clermont) 
a partagé  son regard de cher -
cheur sur les nouveaux modèles 
d’organisation du travail dans les 
exploitations en transition.

L’inspection de l’enseignement 
agricole, associée à la MSA, a 
rappelé l’importance à accor -
der à la santé et à la sécurité au 
travail et a présenté l’étude en 
cours sur les femmes managers 
en agriculture.

Des  rencontres pour créer
du lien, partager, mutualiser

Au-delà des contenus, ces ren -
contres ont été un moment fort 
de mise en réseau, favorisant 
le partage d’expériences entre 
pairs et la mutualisation des 
pratiques dans une ambiance 
conviviale et dynamique.

Le rôle de
la Bergerie nationale

En tant que structure d’appui, 
la Bergerie nationale a assu -

ré la coordination globale de 
l’événement : conception du 
programme, mobilisation des 
intervenants, accompagnement 
logistique des partenaires régio -
naux et valorisation des travaux 
du réseau.

Ces 13es Rencontres ont permis 
de croiser les regards entre re -
cherche, formation et terrain, et 
�G���L�G�H�Q�W�L�4�H�U�� �G�H�V�� �O�H�Y�L�H�U�V�� �F�R�Q�F�U�H�W�V��
pour des exploitations et ateliers 
plus durables. Elles ont égale -
�P�H�Q�W�� �F�R�Q�4�U�P�«�� �O�D�� �Y�L�W�D�O�L�W�«�� �G�X�� �U�«-
seau national et la volonté col -
lective d’avancer ensemble.

Avant la prochaine édition en 
������������ �U�H�W�U�R�X�Y�H�]�� �S�U�R�F�K�D�L�Q�H�P�H�Q�W��
�O�H�V�� �D�F�W�H�V�� �G�H�V�� �5�H�Q�F�R�Q�W�U�H�V�� ���������� ����
https://adt.educagri.fr/exploita -
tions-et-ateliers

Sophie Singer  - Chargée de projets DEA/DAT  
Département Agricultures et Transitions

Intervention en plénière de la MSA et de l’inspection Santé, sécurité au travail du MASA

LES 13ES RENCONTRES NATIONALES DES EXPLOITATIONS AGRICOLES ET ATELIERS TECHNOLOGIQUES
trois jours d’échanges à Valence autour du métier de DEA-DAT

�$�W�H�O�L�H�U���P�D�Q�D�J�H�P�H�Q�W���m�F�R�Q�G�X�L�U�H���X�Q�H���U�«�X�Q�L�R�Q���H�¯�F�D�F�H�P�H�Q�W�}

�7�U�D�Y�D�L�O���G�H���U�«�®�H�[�L�R�Q���S�R�X�U���O�H�V���S�D�U�W�L�F�L�S�D�Q�W�V���V�X�U���O�H�V���F�R�P�S�«�W�H�Q�F�H�V���G���X�Q���'�(�$���'�$�7

Visite terrain : domaine du Tunnel à Saint Péray dans la Drôme

https://adt.educagri.fr/exploitations-et-ateliers
https://adt.educagri.fr/exploitations-et-ateliers
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En 2025, la lutte (accouple-
ment du bélier et de la bre-

bis) du troupeau Mérinos de 
Rambouillet a débuté mi-août 
�H�W���V���H�V�W���W�H�U�P�L�Q�«�H���­�Q���V�H�S�W�H�P�E�U�H����
Cette année, 15 lots de lutte, 
composés de groupes de 10 à 
12 brebis et d’un bélier, ont été 
répartis dans les bergeries.

Le Mérinos de Rambouillet un 
troupeau d’exception

sous surveillance

Rappelons que ce dispositif 
propre au Mérinos de Rambouil -
let permet depuis la création du 
troupeau de limiter l’augmenta -
tion de la consanguinité.

�(�Q�Y�L�U�R�Q���������M�R�X�U�V���S�O�X�V���W�D�U�G�����Q�R�X�V��
avons donc procédé aux écho -
graphies réalisées par Thierry 
Pollet, vétérinaire et respon -
sable de l’École d’Insémination 
Animale au sein du pôle forma -
tion.

Échographies
et diagnostic de gestation

Les 155 brebis Mérinos sont 
donc passées au parc de tri 
pour le diagnostic de gestation. 
Cette opération consiste à pla -
cer la sonde de l’échographe sur 
�O�H�� �5�D�Q�F�� �G�U�R�L�W�� �G�H�� �O���D�Q�L�P�D�O�� �H�W�� �G�H��
chercher un petit cœur qui bat, 
une colonne vertébrale… 

�$�4�Q�� �G���D�V�V�R�F�L�H�U�� �Q�R�V�� �D�S�S�U�H�Q�D�Q�W�V��
aux travaux de terrain, la classe 
de BTS Métiers de l’Élevage 1re 
année est venue prêter main 
forte et à pu apprendre à lire les 
échographies par la même oc -
casion.

Cette année, les résultats 
sont très satisfaisants

Avec 129 brebis fécondées, soit 
un taux de fertilité d’environ 
83%, le renouvellement correct 
du troupeau est assuré.

L’ensemble du troupeau a rega -
gné les herbages et y séjourne -
ra jusqu’au début des agnelages 
prévus à partir de mi-janvier.
Lors de l’agnelage, les brebis se -
ront rentrées en bergerie et les 
bergères et bergers assureront 
des rondes de surveillance ré -
gulières de jour comme de nuit 
pendant toute la durée de la pé -
riode des naissances. 

Gérald Roseau - Directeur de l’exploitation agricole
�/�D���W�D�E�O�H�W�W�H���:�L�­���F�R�Q�Q�H�F�W�«�H���R�S�W�L�P�L�V�H���O�D���V�«�F�X�U�L�W�«����
�O���H�¯�F�D�F�L�W�«���H�W���O�D���S�«�G�D�J�R�J�L�H���G�H�V���«�F�K�R�J�U�D�S�K�L�H�V

Lutte et échographie 
DES BREBIS MÉRINOS

Thierry Pollet, responsable de l’École d’Insémination 
Animale :  « Cette lunette permet de visualiser 
l’image de la coupe échographique en levant légè-
rement le regard, tout en ayant les 2 mains libres, 
en continuant à voir ce qui se passe autour, ce qui 
est indispensable question sécurité, et sans être 
�J�¬�Q�«���S�D�U���G�H�V���U�H�5�H�W�V���V�X�U���O���«�F�U�D�Q���T�X�D�Q�G���R�Q���I�D�L�W���G�H�V��
échographies en plein soleil.

�/�D���W�D�E�O�H�W�W�H���:�L�4���F�R�Q�Q�H�F�W�«�H avec l’écho-
graphe reproduit la même image pour d’éventuels 
spectateurs intéressés. Elle peut être commuté sur 4 
�D�S�S�D�U�H�L�O�V���G�L�•�«�U�H�Q�W�V�����F�H���T�X�L���H�V�W���W�U�ª�V���F�R�P�P�R�G�H���H�Q���I�R�U-
mation pour apprendre à échographier à plusieurs 
techniciens en même temps.  
La tablette s’est aussi révélée très utile pour faire 
des démonstrations d’échographie à des personnes 
dont la tenue ne leur permettait pas d’être proches 
des vaches, ou pour assurer leur sécurité. »

Immersion professionnelle : quand les BTS  Métiers 
de l’Élevage participent au diagnostic de gestation

�'�L�V�S�R�V�L�W�L�I���L�Q�Q�R�Y�D�Q�W���G���X�Q�H���O�X�Q�H�W�W�H���G�H���Y�L�V�X�D�O�L�V�D�W�L�R�Q���V�«�F�X�U�L�W�D�L�U�H���H�W���D�Q�W�L���U�H�®�H�W

�/�H�V���U�«�V�X�O�W�D�W�V���V�R�Q�W���V�D�L�V�L�V���L�Q�I�R�U�P�D�W�L�T�X�H�P�H�Q�W���G�ª�V���O�D���­�Q���G�H���O���«�F�K�R�J�U�D�S�K�L�H
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Le mercredi 15 octobre 2025, 
le Conseil Régional d’Île-de-

France, a accueilli la Journée 
des Métiers Oriane (l’Agence 
régionale de la promesse répu-
blicaine et de l’orientation), à 
Saint-Ouen-sur-Seine.

Un temps fort destiné aux pres -
cripteurs de l’orientation – CIO, 
Missions locales, conseillers 
emploi – dans le but de leur 
�I�D�L�U�H�� �G�«�F�R�X�Y�U�L�U�� �W�U�R�L�V�� �4�O�L�ª�U�H�V�� �H�V-
sentielles mais encore trop mé -
connues : l’agriculture et le pay -
sage, le bâtiment et les travaux 
publics, ainsi que la santé, le sa -
nitaire et le social.

Le secteur agricole, bien que 
riche en perspectives profes -
�V�L�R�Q�Q�H�O�O�H�V���� �V�R�X�•�U�H�� �V�R�X�Y�H�Q�W��
�G���X�Q�� �G�«�4�F�L�W�� �G���L�P�D�J�H�� �H�Q�� �U�«�J�L�R�Q��
Ile-de-France. Le Conseil Ré-
gional a donc choisi de réunir 
experts, formateurs et profes-  

 
 

�V�L�R�Q�Q�H�O�V���D�4�Q���G���R�•�U�L�U���D�X�[���D�F�W�H�X�U�V��
de l’orientation une immersion 
directe et concrète dans la ré -
alité des métiers, avec un pro -
�J�U�D�P�P�H���G�H�Q�V�H���H�W���V�W�U�X�F�W�X�U�«���D�4�Q��
�G�H�� �P�L�H�X�[�� �F�R�Q�Q�D�°�W�U�H�� �F�H�V�� �4�O�L�ª�U�H�V��
et de les conseiller à leur public.

Des démonstrations pour 
découvrir les métiers 

de l’intérieur

Cela a permis au Pôle Forma -
tion de la Bergerie nationale 
de Rambouillet de mieux faire 
connaître quatre métiers du 
secteur agricole : responsable 
d’entreprise hippique, palefre -

nier-soigneur, technicien d’éle -
vage et exploitant agricole.

Parmi les stands les plus fré -
quentés, la maquette de “L’Écu -
rie de demain” a suscité une 
forte curiosité. Portée par les 
formateurs Sophie Raveneau 
et Florian Pennequin, cette ma -
quette pédagogique permettait 
de visualiser l’organisation d’une 
écurie moderne et durable et 
d’échanger avec des profession -
nels sur deux métiers méconnus 
mais essentiels : responsable de 
structure hippique et palefre -
nier-soigneur. Réaliser, mettre à 
jour la maquette, concevoir les 
panneaux explicatifs a mobili -
sé l’équipe pédagogique et les 
apprentis qui ont saisi cette op -
portunité interactive et pédago -
gique pour aborder les modules 
de leur formation consacrés à la 
durabilité.

La démonstration du projet 
“F@unus” , portée par Henri 
Combeau présentait les techno -
logies numériques qui transfor -
ment les pratiques d’élevage. Le 
projet consiste à mettre en place 
un dispositif de capteurs numé -

riques de données environne -
mentales dans la stabulation 
permettant d’accompagner les 
éleveurs dans la surveillance et 
la gestion de leurs animaux. Ces 
capteurs connectés constituent 
des outils de suivi en temps réel, 
d’optimisation du bien-être ani -
mal. Les métiers de techniciens 
agricoles, conseillers et res -
ponsables d’exploitation mais 
surtout le questionnement sur 
l’utilisation du numérique dans 
l’agriculture étaient au centre 
des discussions.

Atelier participatif pour
déconstruire les préjugés

Les participants ont travaillé sur 
les stéréotypes liés aux métiers 
de l’élevage. Guidés par deux 
“témoins mystère” (Sylvain Pe -
not, exploitant et Audélia Cohen, 
apprentie) qui ne révélaient leur 
�P�«�W�L�H�U�� �T�X���H�Q�� �4�Q�� �G�H�� �V�«�D�Q�F�H���� �L�O�V��
�R�Q�W���L�G�H�Q�W�L�4�«���I�U�H�L�Q�V�����T�X�H�V�W�L�R�Q�V�����L�Q-
compréhensions et ont formulé 
des pistes d’action pour amélio -
rer l’orientation des jeunes gens 
non issus du milieu agricole vers 
ces professions. Un format origi -

nal, propice aux échanges francs 
et à la prise de conscience, no -
tamment sur la présence des 
femmes dans ce secteur.

Pour clôturer l’événement, la 
troupe «La mécanique de l’ins -
tant» a ensuite proposé une res -
titution théâtrale inspirée des 
échanges de la matinée. Une fa -
çon sensible et vivante de mettre 
en scène les représentations 
persistantes autour des métiers 
agricoles, et d’ouvrir le débat sur 
la manière de mieux les valori -
ser.

En donnant à voir la réalité du 
terrain, en valorisant l’innova -
tion et en favorisant le dialogue, 
la Journée des Métiers Oriane a 
été pour le Pôle Formation de la 
Bergerie nationale l’opportuni -
té de renforcer l’attractivité de 
�4�O�L�ª�U�H�V�� �H�V�V�H�Q�W�L�H�O�O�H�V�� �P�D�L�V�� �H�Q�F�R�U�H��
trop invisibles. À l’heure où les 
tensions de recrutement s’ac -
centuent, ces rencontres appa -
raissent plus que jamais indis -
pensables.

Isabelle Janin - Directrice du Pôle formation

Journée des Métiers Oriane
UNE IMMERSION AU CŒUR DES FILIÈRES EN TENSION

Focus sur le projet F@unus
Objectiver le bien-être animal grâce au low tech numérique.
L’arrivée d’un chef de projet « Agriculture numérique et pédagogie » au sein du département Agricultures 
et Transitions a initié l’installation de capteurs sur l’exploitation pour collecter des données de 
température et d’humidité nécessaires pour évaluer le stress thermique des vaches laitières. Un index 
nommé THI (Temperature-Humidity Index) calculé à partir des deux valeurs permet de quantifier le 
niveau d’exposition pour alimenter la réflexion sur la prise en compte du dérèglement climatique en 
élevage. Un article complet est en cours de préparation pour le prochain BNinfos.
Henri Combeau - Chef de projet Agriculture, Numérique et Pédagogie -  Agricultures et Transitions

Stand du Pôle formation

Stand ”L’Écurie de demain” - Organisation d’une écurie moderne et durableMaquette réalisée par l’équipe pédagogique et les apprentis
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Bergerie Nationale 
Rambouillet

Journées
portes ouvertes

découvrez 
nos formations

autour des métiers
du cheval, de l’agriculture  

et de la santé animale

31 JAN. & 

14 mars  
2026 

9h > 17h

www.bergerie-nationale.fr/formations-bergerie/pole-formation

MÉTIERS DU CHEVAL
• AE�������$�Q�L�P�D�W�H�X�U���G���‹�T�X�L�W�D�W�L�R�Q�K
• BAC Pro CGEH - Conduite et Gestion de l’Entreprise Hippique 
• BPREH - Brevet Professionnel Responsable  d’Entreprise Hippique 
• BPJEPS - Activités équestres  - Brevet Professionnel de la Jeunesse de                    
 l’Éducation Populaire et du Sport 
 • �&�H�U�W�L�4�F�D�W���G���$�S�W�L�W�X�G�H���3�U�R�I�H�V�V�L�R�Q�Q�H�O�O�H���D�J�U�L�F�R�O�H (CAPa)
�� �3�D�O�H�I�U�H�Q�L�H�U���V�R�L�J�Q�H�X�U���H�W���D�F�F�ª�V���¢���O�D���T�X�D�O�L�4�F�D�W�L�R�Q��

MÉTIERS DE L’AGRICULTURE
• �%�7�6�D���0�«�W�L�H�U�V���G�H���O���«�O�H�Y�D�J�H
• �%�7�6�D���$�&�6���$�*�5�–�������$�Q�D�O�\�V�H�����&�R�Q�G�X�L�W�H���H�W���6�W�U�D�W�«�J�L�H���G�H���O���(�Q�W�U�H�S�U�L�V�H�K
• �/�L�F�H�Q�F�H���S�U�R���3�U�R�G�X�F�W�L�R�Q�V���D�Q�L�P�D�O�H�V - Conseil, valorisation et    
 commercialisation des animaux d’élevage.

MÉTIERS DE LA SANTÉ ANIMALE
• ASV - Auxiliaire Spécialisé Vétérinaire

Du CAP à la licence pro

01.61.08.68.10 
formation-apprentissage@bergerie-nationale.fr

Accueil du public par l’association des apprenants

JOURNées PORTES OUVERTES
PÔLE FORMATION DE LA BERGERIE NATIONALE

Les samedis 31 janvier et 14 
mars 2026, deux journées 

pour découvrir les formations 
�U�H�J�U�R�X�S�«�H�V�� �D�X�W�R�X�U�� �G�H�� �W�U�R�L�V�� �­-
lières :

• Métiers du cheval
• Métiers de l’agriculture
• Métiers de la santé animale

Des secteurs qui embauchent !

Ce sera l’occasion d’échanger 
avec les formateurs et les appre -
nants et également de découvrir 
l’apprentissage et la formation 
continue. Vous en saurez plus 
�V�X�U�� �O�H�V�� �G�L�•�«�U�H�Q�W�V�� �P�«�W�L�H�U�V�� �T�X�L��
�V���R�•�U�H�Q�W���¢���Y�R�X�V��

Au programme

• Présentation des formations 
proposées en apprentissage, 

formation continue ou forma -
tion courte,
• Visite de l’établissement : lo -
caux de formation, self, inter -
nat, centre de documentation,
• Visite du centre équestre et de 
l’exploitation agricole de la Ber -
gerie nationale,
• Interventions de formateurs, 
entretiens individuels, présenta -
tion des parcours individualisés 
�H�W���D�F�F�R�P�S�D�J�Q�H�P�H�Q�W���V�S�«�F�L�4�T�X�H��

Préparation des JPO
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Depuis septembre 2025, le 
Pôle formation de la Ber-

gerie nationale, en partena-
riat avec la Direction Régio-
�Q�D�O�H�� �G�H�V�� �$�¬�D�L�U�H�V�� �&�X�O�W�X�U�H�O�O�H�V��
d’Île-de-France, accueille un 
nouvel artiste en résidence, 
Matthieu Brard .

Photographe plasticien depuis 
plus de vingt ans, Matthieu ex -
plore la place de l’être humain 
dans le paysage et son impact sur 
l’environnement. 
Très engagé dans l’aspect péda -
gogique et la transmission, il dé -
fend l’idée que l’art est pour tous 
�H�W�� �D�L�P�H�� �L�Q�V�X�^�H�U�� �D�X�[�� �M�H�X�Q�H�V�� �m�� �F�H��
que c’est l’art ».

Une résidence tournée
vers la transmission  

C’est donc tout naturellement que 
le projet artistique mis en œuvre 
par Matthieu avec les élèves de la 
Bergerie nationale s’inscrit dans 
le cadre d’une résidence mission. 
L’objectif principal n’est pas la 
création d’une œuvre par l’artiste, 
mais bien la transmission et l’ou -
verture des apprenants à l’art et 
au processus créatif.
Le projet de résidence concerne 
les classes de terminales Bac pro 
« Conduite et gestion de l’entre -

prise hippique » dans le cadre de 
l’éducation socioculturelle, ainsi 
que des ateliers libres ouverts à 
l’ensemble des classes et au per -
sonnel de la Bergerie nationale.
Nature et/ou solidarité  sont les 
thèmes choisis par l’équipe pé -
dagogique pour encourager les 
élèves, souvent sans formation 
artistique, à s’approprier le pro -
cessus de création. En leur propo -
sant de sélectionner leurs propres 
photos numériques, et de les re -
travailler avec des techniques his -
toriques (comme le cyanotype ou 
le sténopé), il les invite à exprimer 
la profondeur émotionnelle de 
leurs images et à les valoriser à 
travers un discours et une expo -
�V�L�W�L�R�Q���4�Q�D�O�H��

Le déroulement des ateliers : 
techniques et créativité 

Les ateliers ont débuté par un dia -
porama de photographes pour 
établir une base de travail et de 
discussion autour du thème im -
posé : «nature et/ou solidarité». 
Puis, place à la pratique avec des 
démonstrations réalisées dans 
le but de familiariser les élèves 
avec les techniques anciennes* 
possibles, telles que le sténopé, le 
cyanotype, le Van Dyck, le papier 
marbré ou le photogramme (voir 
�O���H�Q�F�D�G�U�«���G�H�V���G�«�4�Q�L�W�L�R�Q�V���S����������

Après cette phase collective, le 
travail s’est individualisé. L’artiste 
a demandé à chaque apprenant 
de sélectionner des images issues 
de leur téléphone.

Le téléphone 
comme point de départ !

Les élèves ont utilisé leur télé -
phone pour prendre des photos 
ou choisir une photo issue de leur 
photothèque. L’objectif n’étant 

pas la qualité technique, Matthieu 
insiste : « L’appareil n’est qu’un 
outil pour raconter une histoire. 
Ce qui compte, c’est ce que l’élève 
y met et ce qu’il en fait. »

Une fois la photo choisie, les ap -
prenants doivent choisir une tech -
nique parmi celles présentées. Ils 
préparent ensuite le papier eux-
mêmes pour le procédé choisi, 
après que Matthieu ait transfor -
mé la photo numérique en négatif 
sur transparent (seule étape non 
réalisée par les élèves).

Les élèves doivent également ré -
�5�«�F�K�L�U�� �¢�� �O�D�� �P�D�Q�L�ª�U�H�� �G�H�� �S�U�«�V�H�Q�W�H�U��
leur travail, une étape cruciale 
pour la valorisation de leur œuvre. 
Par exemple, en fabriquant des 
petits livres, en apprenant la re -
liure, ou en concevant un cadre.

L’appropriation du projet par 
les apprenants  

Le projet étant mené autour d’un 
thème imposé aux apprenants - 
nature et/ou solidarité - Matthieu 
�O�H�V���H�Q�F�R�X�U�D�J�H���¢���F�U�H�X�V�H�U���O�D���G�«�4�Q�L-

UNE RÉSIDENCE D’ARTISTE À LA  BERGERIE NATIONALE 
QUAND L’ART RENCONTRE L’ENSEIGNEMENT AGRICOLE  

Pôle Formation

tion de la solidarité et à trouver des 
liens avec leurs passions person -
nelles (comme leur cheval ou leur 
environnement), même si le sujet 
de départ semble banal.

Si le thème de la «nature» a été faci -
lement abordé par les élèves, la no -
tion de «solidarité» s’est avérée plus 
complexe au départ. Toutefois, en 
�H�[�S�O�R�U�D�Q�W���O�D���G�«�4�Q�L�W�L�R�Q���G�X���W�H�U�P�H�����O�H�V��
apprenants ont rapidement trouvé 
des liens concrets, notamment avec 
leurs passions.

Par exemple, une élève a choisi de 
travailler sur la photo d’un cheval 
qui était pour elle « le jour où il est 
arrivé chez moi », un moment d’une 
importance capitale et émotion -
nelle. Une autre a choisi la photo du 
« dernier jour passé avec un cheval 
parti du centre équestre ». L’artiste 

souligne que cette démarche force 
les élèves à se dévoiler sans s’en 
rendre compte.

Restitution, partage
et valorisation du projet

Le projet mis en œuvre par Mat -
thieu avec les élèves sera valorisé 
sous deux formes : une exposition 
des travaux et une présentation 
orale évaluée.

L’exposition des travaux
Cette première restitution sous 
forme d’exposition des œuvres des 
deux classes est prévue pour que 
�W�R�X�W���O�H���P�R�Q�G�H���S�X�L�V�V�H���H�Q���S�U�R�4�W�H�U���H�W��
montrer le fruit du travail réalisé. 
Chaque œuvre exposée sera ac -
compagnée d’un cartel avec le titre 
de la photo, le nom de l’élève, la 
technique utilisée et un texte expli -
catif pour la compréhension du pro -
cessus créatif de l’œuvre. 

L’épreuve orale
L’œuvre des élèves est une com -
posante de leur évaluation pour 
�O�H�� �E�D�F���� �/�D�� �U�H�V�W�L�W�X�W�L�R�Q�� �4�Q�D�O�H�� �H�W�� �L�Q�G�L-
viduelle se fera donc lors d’un oral 
devant un jury. Les apprenants 
doivent présenter leur œuvre, ex -
pliquer leur démarche, la technique 
qu’ils ont utilisée, et avoir des ré -
férences artistiques (des noms de 
photographes que Matthieu leur a 
fournis).

L’objectif global de cette restitution 
n’est pas que l’œuvre soit technique -
ment parfaite, mais que les élèves 
découvrent, pratiquent, osent, et 
apprennent non seulement à valori -
ser leur travail et le processus créa -
tif, mais également à se valoriser 
eux-mêmes.

Techniques artistiques et photographiques expliquées «pour  les nuls»

• Sténopé : technique photographique utilisant une boîte percée d’un petit trou pour créer une image 
sans objectif, donnant un rendu doux et naturel. 
• Cyanotype : procédé ancien qui produit des tirages bleu cyan grâce à une réaction chimique à la 
lumière UV sur papier sensibilisé. 
• Van Dyck : transformation d’une photo en ton brun chaud pour un effet vintage et durable. 
• Papier marbré : technique décorative où des encres flottent sur l’eau avant d’être transférées sur 
papier, créant des motifs semblables à ceux du marbre lisse ou d’autres types de pierre.
• Photogramme : image obtenue sans appareil photo, en plaçant des objets directement sur un papier 
photosensible puis en l’exposant à la lumière, ce qui donne une image où les contours des objets 
apparaissent en blanc sur un fond sombre.

Lionel Goupil - Service communication
Initiation à la technique du papier marbré

Initiation à la technique du photogramme Réalisation d’un papier marbré
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notypiques et génétiques avec 
la Mérinos d’Arles et la race La -
caune,
• Compléter les jeux de don -
nées (laine Lacaune et Méri -
nos d’Arles) pour augmenter la 
puissance des analyses et déce -
�O�H�U�� �G���«�Y�H�Q�W�X�H�O�O�H�V�� �V�S�«�F�L�4�F�L�W�«�V�� �G�H��
race.

Cette thèse viendra ainsi com -
pléter les informations fournies 
par le génotypage complet du 
troupeau des Mérinos de Ram -
�E�R�X�L�O�O�H�W�� �F�R�P�P�H�Q�F�«�� �4�Q�� ���������� �H�W��
�T�X�L�� �V���H�V�W�� �S�R�X�U�V�X�L�Y�L�� �H�Q�� ���������� �H�W��
dans les années à venir.

Le troupeau des mérinos de 
Rambouillet est connu pour 

�O�D�� �T�X�D�O�L�W�«�� �H�W�� �O�D�� �­�Q�H�V�V�H�� �G�H�� �O�D��
laine produite par les brebis 
et les béliers qui le composent 
mais aussi pour sa gestion 
particulière puisqu’il n’a pas 
connu d’apport de sang ex-
térieur depuis son arrivée à 
Rambouillet, il y a maintenant 
presque 240 ans.

En mars dernier, suite à un co -
mité de pilotage sur le troupeau 

de Mérinos de Rambouillet, 
l’unité de recherche GenPhySE, 
de l’INRAE de Toulouse, s’est 
rapprochée de la Bergerie na -
tionale dans le cadre de la thèse 
d’Hélène Largant, qui porte sur 
l’analyse du déterminisme gé -
nétique de la qualité du cuir et 
de la laine des ovins.

Cette thèse comporte une par -
tie sur la qualité du cuir, avec 
des analyses portant sur la race 
Lacaune. Concernant la laine, 
l’objectif est de mieux caracté -
riser les laines françaises et de 

comprendre les déterminismes 
génétiques (gènes et mutations) 
impliqués dans les caractéris -
tiques des laines en vue d’une 
meilleure valorisation. 
La qualité de la laine pourrait 
éventuellement être utilisée 
pour prédire la qualité de la 
peau : une méthode qui a le bé -
�Q�«�4�F�H�� �G�H�� �Q�H�� �S�D�V�� �G�H�Y�R�L�U�� �D�E�D�W�W�U�H��
l’animal !

Le troupeau de Mérinos de Ram -
bouillet à l’avantage d’être très 
bien connu et de comporter un 
nombre limité d’individus, tous 
�«�O�H�Y�«�V�� �D�X�� �P�¬�P�H�� �H�Q�G�U�R�L�W���� �/�H�� ������
octobre dernier, avec l’aide des 
équipes de l’exploitation agri -
cole, Hélène Largant et ses en -
cadrantes, Laurence Drouilhet 
et Hélène Laroque, sont donc 
venues à Rambouillet pour pro -
céder à un prélèvement de sang 
et un prélèvement de laine sur 
chacun des 256 animaux du 
troupeau. 

Les échantillons de laine seront 
analysés grâce à un appareil 
(OFDA), présent à la Bergerie 
nationale, qui permet notam -
�P�H�Q�W�� �G�H�� �P�H�V�X�U�H�U�� �O�D�� �4�Q�H�V�V�H�� �G�H��
la laine. Les échantillons de sang 
pourront quant à eux permettre 
des analyses génomiques pous -
sées. Chaque animal sera donc 
caractérisé d’un point de vue gé -
nétique et phénotypique. 

Hélène Largant espère ainsi 
pouvoir :
���� �–�G�H�Q�W�L�4�H�U�� �G�H�V�� �U�«�J�L�R�Q�V�� �G�X�� �J�«-
nome impactant les caractéris -
tiques de la laine,
���� �–�G�H�Q�W�L�4�H�U�� �G�H�V�� �J�ª�Q�H�V�� �H�W���R�X�� �G�H��
�P�X�W�D�W�L�R�Q�V���D�•�H�F�W�D�Q�W���F�H�V���F�D�U�D�F�W�«-
ristiques,
�����&�R�P�S�D�U�H�U���G�H�V���G�L�•�«�U�H�Q�F�H�V���S�K�«-

Fibre visible sous l’OFDA avec le rapport détaillé

Elisabeth Lescoat - Directrice de la Bergerie nationale

Le troupeau Mérinos de Rambouillet à l’heure génomique 
UN APPORT POUR LA RECHERCHE

Parc de contention de la ferme - Prélèvement de sang sur une brebis Mérinos de Rambouillet

Chaque échantillon collecté est préparé, 
�O�D�Y�«���H�W���V�«�F�K�«�����D�Y�D�Q�W���O���D�Q�D�O�\�V�H���G�H���O�D���­�E�U�H

Antoine Brimboeuf - Expert lainier L’appareil OFDA (Optic Fibre Diameter Analysis) 
�X�Q���R�X�W�L�O���L�Q�G�L�V�S�H�Q�V�D�E�O�H���S�R�X�U���D�Q�D�O�\�V�H�U���O�D���­�E�U�H

�/�H���G�L�D�P�ª�W�U�H���P�R�\�H�Q���G�H���O�D���­�E�U�H�����O�D���­�Q�H�V�V�H���G�H���­�O�D�J�H�����O�D���O�R�Q�J�X�H�X�U���G�H���O�D��
�­�E�U�H�����O�D���I�U�L�V�X�U�H���b���O�D���F�D�S�D�F�L�W�«���G�H���F�R�P�S�U�H�V�V�L�R�Q�����O�H���I�D�F�W�H�X�U���G�H���F�R�Q�I�R�U�W������
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